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poraine n'est pas sup6rieur ä celui que
fournissaient nos pferes, je crois — car
je Fobserve — que notre systhme nerveux,
notre intelligence font tous les frais de

Fevolution rapide que nous subissons au-

jourd'hui. L'effort intellectuel, la tension

nerveuse nous tipuiscnt. Le moindre geste,
tout projct, toute action, demaudent au-

jourd'hui des calculs et des combinaisons:

prendre le train, traverser les rues, des-

cendre du tramway, se servir d'une
machine, conduire une auto, sont des actes

qui exigent ou bien la reflexion ou bien
une longue preparation et une attention
de tons les instants.

Des esprits de resistance moyenne ne
sont plus ä la hauteur; ils ne suffisent

pas ä la täche, ils sombrent bientot dans
la nevrose, parfois dans la folie, parce
qu'ils n'arrivent pas ä s'adapter it cette
vie sociale tr£pidante.

Cette fatigue cerebrale et nerveuse rFest

pas toujours avouee, parce quelle est sou-
vent latente, parfois aussi parce qiFellc
est dissimulee. L'homme lutte pour sur-
nager, mais demain, apres-demain, il va
s'ecroulcr. 11 s'agit done d'un danger
social contre lequel il est de notre devoir
de 1 utter.

Si, grace ä Fhygihne, aux mesures
preventives, on parvient aujourd'hui a lutter
avec efficacite contre d'autres fleaux so-
ciaux, tels que la tuberculose, Falcoolisme,
la syphilis, pourquoi ne lutterions-nous
pas avec succes contre les causes de d£-
generescence mentale inherente au döve-
loppement formidable de la civilisation
presente

II faut done ouvrir un nouveau chapitre
du domaine de Fhygifene: L'hygiene mentale,

la preservation de la sante morale
contre les multiples dangers de la vie
contemporaine. Xous verrons une autre
fois de quels moyens nous disposons pour

nous probiger et luttcr efficactimcnt contre
le surmenage intellectuel et social.

Dl Ml.

Pour rire un brin.

On s'occupe beaueoup en Suisse de 1a,

question de l'alcool et de Falcoolisme, et
l'on a raison. IFalcoolisme est la plaie
nationale de notre pays, comme eile Fest

en France, en Belgique et ailleurs.
Sait-on que les habitants de la Suisse

s'imbibent chaque ann^e de plus de

24 000 000 de litres d'eau de vie? Se

rend-on compte qu'en laissant de cöt6 les
femmes et les enfants, ces 24 millions
d'alcool sont absorbiis par un million
d'habitants, et que nos hommes adultes

en consomment done, chacun, environ 24

litres par annde

C'est lä une constatation qui est loin
de faire rire, mais voici une petite histoire
amüsante:

II n'y a pas longtemps, un de nos
amis etait appele ä faire une conference

snr les mefaits de Falcool dans une assez

grande locality de la Suisse Orientale.
C'etait ä W., et le conförencier — un
pasteur — etait notre ami R. Pour
terminer sa conference par un exemple frappant

et visible de Faction de Feau-de-
vie sur les tissus vivants, il sortit de sa

pochc une petite boite contenant des vers
de tcrre.

Saisissant delicatement une de ces pe-
tites betes, il la glissa dans un verre
d'eau place sur le pupitre du causcur, et

comme le ver se demcnait gaiement dans
Felement liquide, le Conferencier dit:
«Voyez! le ver est dans Feau, dans de

la bonne eau, fa ne lui fait uncun
mal, bien an contraire! Mais voyez ce

qui va se passer si, prenant un autre ver,
je le glisse dans ce second verre rempli
de "Whisky.»
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A peine l'animal est-il mis en contact
avec l'alcool, qu'on le voit sc raccornir,
s'immobiliser, et mourir. — «Voici bien
l'effet de l'alcool!» ajoute le Conferencier.

Puis, demandant au public si quel-
qu'un a encore une question :i lui adresser,

on voit une petite vieille, quelque peu
sourde, se lever, s'approcher du pupitre,
regarder les deux vers, constater la viva-
cite de l'un et la mort de l'autre, pour
dire enfin:

— Pardon, Monsieur le confdrencier,
qu'avez-vous mis dans ce verre-ci?

— Du Whisky, Madame, simplement
du Whisky.

— Excusez-moi, je n'ai pas compris ce

nom; je suis dure d'oreille, vous avez dit?
— Du Whisky, Madame, Whisky, c'est

un mot anglais.
— Oh, Monsieur, vous me l'ecririez

bien sur un petit bout de papier, car
moi aussi, j'ai des vers quelque fois!

L'origine et la forme de la

Croix-Rouge.

Nous voudrions rappeler brievement

l'historique de cette question. En 1863,
soit un an avant la reunion de la
premiere Convention de Genhve, une
conference internationale eut lieu dans la
möme ville. Cette conference pi-eliminaire
avait adoptö un article disant: «Le
personnel sanitaire porte en tous pays,
comme signe distinctif et uniforme, un
brassard avec croix rouge sur fond blanc. »

La Convention de Genfeve, cclle de

1864, donne quelques instructions con-
cernant le port d'un brassard « avec croix

rouge sur fond blanc», devant etre d6-

livrd par les autoritds militaires.
ßien des annees plus tard, cn 1899,

a l'occasion d'un procfes, on demanda au

Comite international des precisions au

sujet de la forme de la Croix-Kouge. Le
Comite repondit que c'tstait intentionnelle-
ment que dans la Convention de 1S64

il n'avait pas 6t6 donnti des explications
precises sur la forme que clevait avoir la

croix; il ajouta que tout drapeau blanc

portant une croix rouge pouvait etre
consider«: comme correct, quelle que soit la
forme de la croix.

Cette appreciation quelque peu vague
parut cependant avoir des inconvtinients,
et c'est pour cette raison que lors de la

revision de la Convention, en 1906, l'ar-
ticle 17 fut redigf: comme suit:

« Par hommage pour la Suisse, le signe

htiraldique dc la croix rouge sur fond
blanc, formt: par interversion des couleurs

föderales, est maintenu comme embLme
et signe distinstif du service sanitaire des

armies.»
Or, les armoirics föderales officielles

peuvent se blasonner ainsi:
Une croix alesee dont les branches,

egales entre elles, sont d'un sixibme plus

longues que larges. En renversant les

couleurs on obtient done la description
exacte de la croix de Genfeve telle qu'elle
devrait etre employee partout. Aujourd'hui
encore il est malheureuscment loin d'en

etre ainsi, et l'on rencontre des croix

6paisses, d'autres effilees, et des drapeaux

sur lesquels les croix les plus fantaisistes

trouveut place. Une autre entorse a

faite ä l'emblöme de protection des blesses,

le jour ou la Conference de la paix,
reunie a La Have, en 1907, accorda ä la

Turquie l'usage du croissant rouge sur

fond blanc, an lieu de la croix rouge, et

autorisa la Perse a adopter le Lion et le

Soleil rouge.
Depuis la guerre mondiale de 1914 ä

1918, ä l'occasion de laquelle des milliers
de drapeaux a croix rouges ont du ötre

confcctionnes et arbor^s, les formes de la
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